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Le départ 
 

Episode 3 
 

Ecrit par Tericju 
 
 

Et voilà ! L'hiver était fini et on allait bientôt reprendre les cours, rho là là là ! 
va falloir se remettre à travailler... rien que d'y penser, je suis fatigué!!!! 
Depuis nos vacances chez mes grands-parents, je ne fais que de me rappeler la 
nuit fabuleuse que Sabrina et moi avons passé... c'était super... mais depuis, on 
n'a pas pu se voir... elle est partie aux Etats-Unis voir sa famille... j'ai hâte 
qu'elle rentre!!!!! 
 
Le jour tant redouté arriva enfin. C'était la rentrée, Sabrina n'était toujours pas 
revenue. Je me faisais un peu de soucis pour elle. Qui sait, il lui était peut-être 
arrivé quelque chose... Ah non, Maxime ! arrête de penser à cela, elle va très 
bien, elle est très forte et peut se sortir de toutes les situations... elle ne va 
sûrement pas tarder à arriver... 
 
 
"Maxime, vous rentrez ou vous préférez suivre le cours de dehors?" me 
demanda le professeur de Maths juste devant la porte d'entrée, alors que je 
guettais l'arrivée de Sabrina... 
"Oui, oui, monsieur, je rentre..." 
 
 
Pendant toute la matinée, j'étais dans un autre univers. Je guettais toutes les 
entrées pour apercevoir Sabrina mais en vain... plein de gens passèrent devant 
moi et je ne les apercevais même pas... j'étais perdu sans ma Sabrina… 
 
 
"Coucou mon chéri!!!!!" cria Pamela en me sautant dessus. 
"Et mon chéri!!!! descends de ta lune!!! " dit-elle en me secouant. 
"Ah oui, excuse-moi Pam, j'étais... autre part... tu vas bien?" 
"Oui, très bien merci. Les cours étaient barbants comme avant les vacances, 
quoi!!!" 
"Alors toi, tu n'as vraiment pas changé. Il faut que tu travailles bien si tu veux 
avoir un bon travail plus tard..." 
"Mais moi, je veux danser... jouer la comédie..." dit-elle tout en "volant" dans 
les airs. Elle avait l'air de s'y croire dedans… 
"Mais il faut travailler un minimum, même pour être danseur ou acteur..." 
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"Je sais oui... et sinon pour changer de sujet, si nous allions manger ?" 
demanda-t-elle. 
"...Ben là, j'attendais Sabrina..." 
"Mais elle ne t'a pas dit?" 
"Dit quoi?" 
"Qu'elle ne rentrait que demain dans la matinée. Elle devait discuter avec ses 
parents... elle m'a appelée hier pour me le dire..." Ah!!! Comme je ne suis pas 
content, elle aurait pu m'appeler pour me prévenir, je ne me serais pas tant 
inquiété pour elle... 
"Allons manger, j'ai faim!!!" dis-je d'un ton sec. Non pas que j'en veuille à cette 
petite Pamela, mais là j'étais énervé envers Sabrina. Elle aurait pu me prévenir, 
quand même! 
"Ouéééé super!!!!" 
 
 
Comme tous les jours, nous nous retrouvâmes tous les deux sur le toit du 
lycée... 
Elle me donna à manger comme on donne à un enfant mais quand elle le faisait 
c'était tellement... quoi ! mais qu'est-ce que je suis en train de penser ? J'aime 
Sabrina et je suis en train de prendre du bon temps avec Pamela. Cela ne se fait 
pas... Déjà que Sabrina m'a déjà prit en flagrant délit dans des situations très 
embarrassantes, maintenant qu'on s'est avoué qu'on s'aimait, je ne sais pas si je 
ne devrais pas... 
 
 
"A quoi tu penses mon chéri?" me dit Pamela en me regardant dans les yeux 
avec des yeux... tellement beaux. 
"Oh... moi rien du tout..." dis-je tout embarrassé, comme si elle avait réussi à 
lire dans mes pensées... 
 
 
La journée se passa tranquillement. Je n'ai fait que penser à Sabrina pendant 
toute la journée. Demain, je vais l'attendre chez elle pour partir au lycée en 
même temps qu'elle, au moins on aura un peu de temps pour être juste tous les 
deux... ouééééé ! quelle bonne idée!!!! 
 
Le lendemain matin... comme prévu, je passai, enfin... je me télétransportai 
devant chez Sabrina... 
 
 
"Sabrina es-tu là? C'est Maxime! " dis-je en entrant après avoir frappé, mais 
personne ne me répondait... 
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"Rentre, rentre Maxime, je suis dans ma chambre..." dit-elle du haut de chez 
elle. 
 
 
Je me dirigeai vers sa chambre. C'était la première fois que j'y rentrais. Tout 
était bien rangé, ordonné. Je regardais partout... et derrière une armoire 
ouverte, Sabrina fit son apparition. Cela faisait tellement longtemps que je ne 
l'avais pas vue... elle était toujours aussi radieuse. Elle s'était fait des couettes. 
Ca la rendait encore plus jolie... 
 
 
"Bonjour Maxime!!!!!" me dit-elle simplement avec un grand sourire. 
"Bonjour Sabrina, tu vas bien?" 
"Oui, très bien merci et toi?" 
"Ca va. Tu devrais te dépêcher, on va être en retard si ça continue..." 
"Je sais Maxime, mais j'ai quelque chose à te dire... ça ne te déranges pas si 
aujourd'hui tu ne vas pas au lycée?" 
"Non ça ne me dérange pas du tout, au contraire. Qu'y a-t-il? Quelque chose ne 
va pas? " 
"Oui, un big problème!" 
"Explique-moi tout ça..." 
"Attends, viens, je vais te servir quelque chose à boire avant, quand même..." 
 
 
Je vis son regard s'obscurcir d'un coup... qu'y avait-il de grave ? Je lui retins le 
bras... 
 
 
"Maxi..." put-elle dire avant que nos deux regards ne soient face à face. 
"Non, Sabrina, je veux savoir ce que tu as..." dis-je d'une manière quelque peu 
déterminée mais pas méchante… 
"D'accord, assieds-toi sur le lit s'il-te-plaît..." 
"D'accord..." 
"... Je ne sais pas comment te le dire..." cela était beaucoup plus grave que je le 
pensais... et si s'était... 
"Tu as rencontré quelque d'autre?" dis-je tout faiblement en baissant la tête. 
"NON!!! Pas du tout, Max, je peux t'assurer que je n'ai rencontré personne. 
Depuis longtemps, je ne pense qu'à toi... mon petit Maxime..." me dit-elle en me 
relevant la tête... 
"C'est vrai?" 
"Ben évidemment, je t'aime Maxime..." 
"Je t'aime aussi Sab..." pus-je dire avant qu'elle ne m'embrasse. 
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"Maxime, mes parents veulent que je reste vivre aux Etats-Unis avec eux..." 
"Non... enfin je veux dire que... Sabrina, je ne veux pas que tu partes. Cela fait 
peu de temps qu'on est vraiment bien ensemble, et je ne veux pas qu'il y ait des 
milliers kilomètres entre nous deux..." 
"Moi non plus Max, mais ce sont mes parents, ils me manquent beaucoup et je 
leur manque énormément, mais avec leur travail, ils ne peuvent pas rentrer au 
pays... je me retrouve entre deux chaises..." dit-elle avant de fondre en larmes. 
"Ne pleure pas, Sabrina, s'il te plaît..." lui dis-je avant de la prendre dans mes 
bras. 
"Max, je suis contente que tu sois là avec moi..." 
"Je serais toujours là avec toi Sabrina..." Je n'avais jamais été aussi sincère de 
toute ma vie... 
"...Je ne sais pas quoi faire, Maxime..." dit-elle en pleurant toutes les larmes de 
son corps... 
"Je ne peux pas te dire quoi faire car ce serait trop égoïste de ma part. Je veux 
que tu restes ma Sabrina, mais je te comprends. Rester aussi loin de mes 
parents, je ne pourrais jamais... nous sommes encore trop jeunes, mais je veux 
que tu saches que peu importe ce que tu décides, je t'approuverais..." 
"Vraiment?" dit-elle entre deux sanglots. 
"Oui, vraiment, quitte à te suivre jusqu'aux Etats-Unis..." 
"Tu ferais ça pour moi Maxime ?..." demanda-t-elle en me regardant les yeux 
humides. 
"Oui, pour toi, je décrocherais la lune..." 
"Oh Max, je t'aime tellement..." 
"Je t'aime encore plus Sabrina... depuis la première fois que je t'ai vue et que j'ai 
gardé ton chapeau..." 
"Moi aussi, je ne voulais pas l'admettre mais ce jour-là a été un véritable 
bouleversement dans ma vie, je n'aurais jamais cru que j'aurais rencontré un 
garçon aussi formidable que toi..."  
"Je t'ai fait souffrir mais je m'en excuse..." 
"Tu ne le faisais pas exprès, tu ne voulais pas faire de la peine à Pamela, c'est 
tout..." 
"Oui, mais ce n'était pas une raison. Je m'en veux d'avoir été aussi sot..." 
"Chut..."  
Elle posa son doigt devant ma bouche avant de m'embrasser fougueusement… 
 
 
On resta là sur son lit toute la nuit, comme cette fameuse nuit d'hiver, mais là 
c'était beaucoup plus intense...  
Pendant la nuit, elle se réveilla et alla à la cuisine pendant que je dormais... 
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Dans la cuisine, elle prit un verre et passa par la salle à manger, la lune brillait 
beaucoup et illuminait une partie de la pièce... elle tomba sur une photo de sa 
famille... et commença à lui parler… 
 
 
"Maman, papa, je crois bien que je ne puisse pas venir vivre aux Etats-Unis 
avec vous. Vous me manquez beaucoup, mais ici j'ai mes amis, mes études, je 
ne peux pas tout laisser... et puis il y a Maxime... je l'aime tellement. Il n'est pas 
comme les autres garçons. Il m'aime et je l'aime... allez, je prends ma décision, 
je vais peut-être le regretter plus tard, mais c'est décidé..." 
 
 
Elle remonta dans sa chambre et me regarda dormir. Je ronflais, pas trop fort 
mais avec la bouche ouverte. Je m'étais accaparé la totalité du lit avec les bras 
écartés... 
 
 
"Maxime, tu es tellement beau, et gentil, je t'aime..." Elle me déposa un doux 
baiser sur ma joue et je répondis comme machinalement... 
"Je t'aime Sabrina..." Elle écarquilla les yeux et sourit... avant de se coucher 
dans mes bras ouverts comme s'ils n'attendaient qu'elle, puisqu'ils se 
refermèrent, et elle posa sa tête tout proche de la mienne. Elle entendait ma 
respiration, et elle se murmura… 
"Je suis bien avec toi..." 
 
 
La nuit passa très vite, et nous fument réveillés par la sonnette. Qui pouvait 
donc bien passer chez Sabrina un dimanche matin ?... 
Sabrina se leva, avec flemme de mon étreinte... et alla ouvrir la porte... 
A peine arrivée dans le couloir menant à la porte d'entrée... cette dernière 
s’ouvrit... 
 
 
"Salut Sabrina!!!!!" cria presque Pamela dont j'entendis la voix d'en haut... 
"Pamela!!!!!!!" s'étonna Sabrina... et pour me le faire remarquer aussi. 
"Tu ne t'attendais pas à me voir, je parie ?" 
"Non pas du tout!!!" dit-elle en rigolant, pensant à moi qui étais en haut... 
"Pourquoi hier, tu n'es pas passée me voir ? Tu m'avais dit que dès que tu 
rentrerais, tu passerais me voir..." 
"Je suis désolé, en fait, mon avion avait du retard et je suis arrivée en fin de 
journée et après le temps de défaire mes valises..." Oups ! A ce moment-là, 
Sabrina s'aperçut qu'elles étaient toujours dans la salle à manger vu qu'elle 
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n'avait toujours pas décidé si elle repartait ou pas... il ne fallait pas que Pamela 
les voie, pensa-t-elle. 
"Ah ok. Tu sais, Maxime se faisait beaucoup de soucis pour toi. Tu aurais pu 
l'appeler pour lui dire que tu rentrais hier. D'ailleurs, c'est bizarre, tel que je le 
connais, il devrait être venu te voir... je vais essayer de l'appeler chez lui..." 
"Non!!!!!!" 
"Quoi?" 
"Ne l'appelle pas..." 
"Pourquoi?" 
"Parce qu'on est dimanche, tu sais bien qu’il aime bien dormir le week-end... 
laisse-le dormir un peu, on l'appellera tout à l'heure..." 
"Oui, c'est vrai, j'avais oublié, heureusement que tu es là!!!!" Ouf j'ai eu chaud, 
un peu plus et j'allais être grillé. On se retrouve presque à se cacher avec 
Sabrina alors que pourtant on ne fait rien de mal, on s'aime vraiment fort, alors 
pourquoi faire comme cela? 
"Et si on allait se promener un peu toutes les deux, comme au bon vieux 
temps?" 
"Oui, tu as raison... mais attends-moi dehors, je vais m'habiller vite fait..." 
"Ok, mais fais vite cette fois-ci..." Et voilà que Pamela sortit de la maison et 
traîna dans le jardin, tandis que Sabrina courrait pour venir me parler. 
"Maxime, tu as entendu?" 
"Oui, j'ai tout entendu, il ne faut pas qu'elle me voit ici... à moins que tu veuilles 
qu'on lui explique..." 
"Non, Max, pas aujourd'hui, je ne veux pas lui faire de la peine, c'est comme ma 
petite sœur, mais je t'assure qu'on va bientôt lui dire..." 
"Oui, tu as raison..." 
"Bon, ce qu'on fait c'est que je vais me promener avec Pamela, et toi, en 
attendant, tu t'en vas... ok?" 
"D'ac! Et pour ton départ, alors?" 
"Qui t'a dit que je partais? !" me dit-elle avec un grand sourire... 
"Tu restes vraiment? Waouh... enfin je veux dire, tu es sûre que tu ne changeras 
pas d'avis?" 
"Non, j'en suis certaine. Je n'aime qu'un homme et il est devant moi, tu m'as 
montré maintes fois ta loyauté et ton amour. Donc un peu à moi de te montrer 
comment je t'aime Maxime..." dit-elle en m'embrassant. 
"Oh, je suis tellement content, Sabrina..." 
"Je suis désolé de te laisser, mais là il faut vraiment que j'y aille, Pam 
m'attend!!!! Je passerais te voir en fin de journée... si tu ne fais rien ?" 
"Non, je t'attendrai promis..." 
"Merci Maxime..." 
"Merci à toi Sabrina..." Et hop ! je lui donnai un petit bisou tandis qu'elle se 
mettait un pull... elle alla dans le placard. 
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"Hé hooooo, Sabrina!!!" dit Pam en s'approchant de la porte de la chambre, je 
fus tellement surpris que je me télétransportai chez moi... même si j'étais torse 
nu... j'avais oublié mon tee-shirt dans la chambre de Sabrina... 
 
 
Pendant ce temps-là chez Sabrina... 
 
 
"Pam!!!!!!" dit-elle toute surprise de l'entendre dans la chambre, elle se retourna 
pour voir où j'étais, mais elle ne me vit pas. Elle vit juste le tee-shirt près du lit... 
"Alors tu n’es toujours pas prête? Mais tu en mets du temps! Tu sais si tu fais 
attendre les garçons comme cela, ils vont vite partir!!! " Elle venait de dire 
quelque chose de vrai! Si elle savait... 
"Oui, oui excuse-moi... hop voilà..." 
 
 
Soudain Pamela s'assit près du lit, le tee-shirt était juste à ses pieds, Sabrina le 
vit... 
 
 
"Bon, on peut y aller!!!!!" dit-elle afin de la voir quitter les lieux le plus 
rapidement possible. 
"Sabrina, tu ne vas pas aller dehors avec un pantalon mis à l'envers, quand 
même?" 
"Oh, excuse-moi, j'ai tellement la tête en l'air, ces temps-ci!!!" 
"Oh, ce n'est rien, je vais t'aider à ranger un peu ta chambre..." Ahhhhh ! elle 
allait se baisser pour prendre le tee-shirt quand Sabrina intervint... 
"Nonnnnnnn!! C'est bon ne t'inquiète pas, je le ferai en rentrant ! Il faut 
vraiment que l'on parle..." 
"Ah oui, c'est grave?" C'est bon, elles avaient changé de sujet. 
"Oui, il faut que tu saches que mes parents m'ont proposé d'aller vivre avec eux 
aux Etats-Unis..." dit-elle, tout en fermant la porte de sa chambre. Ouf, elle était, 
ou plutôt ils étaient sauvés... 
"Et qu'as-tu répondu?" 
"Je ne leur ai pas encore répondu, il faut que je réfléchisse encore un peu..." 
Même si elle savait déjà la réponse et depuis longtemps, mais elle avait attendu 
de l'entendre de ma bouche… 
"Je ne veux pas que tu partes, moi. Tu es ma grande sœur, à qui je vais raconter 
mes journées avec Maxime..." A ce nom et cette pensée, Sabrina songea. 
"Ne t'inquiète pas, je ne vais pas te laisser toute seule, sœurette!!!" dit-elle alors 
que Pamela était déjà en train de pleurer. Mais elle changea tout de suite 
d'attitude quand elle lui dit cela, elle devint super contente et elles se serrèrent 
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dans les bras pendant un long moment... Cette Pamela était vraiment une 
personne attachante!!!! Elle ne pouvait lui dire notre amour, enfin pas tout de 
suite... 
 
 
Elles étaient sur le pas de la porte, Sabrina jeta un coup d'œil rapide dans les 
environs, mais ne remarqua pas Maxime. Où avait-il bien pu se cacher? 
Elle claqua la porte... 
 
 
"Et tu ne fermes pas à clefs, Sabrina? Tu sais avec les temps qui courent, on 
n'est jamais trop prudent!" 
"Ah zut, j'allais oublier ! Merci de me le faire rappeler, Pamela..." dit-elle afin 
de ne pas entrer dans les détails, ce n'est pas grave, je délivrerai Maxime plus 
tard... 
 
 
Et voici qu'elles partaient faire un tour. Moi, j'étais chez moi, et 
malheureusement il a fallu que je tombe nez à nez sur Fannie... j'étais toujours 
torse-nu... 
 
 
"Maxime!!!!!! Mais où étais-tu toute la journée d'hier et dans la nuit ? Et 
pourquoi tu es torse-n... Maxime!!!!!! Tu n'as... quand même pas !!!!!" 
Commença-t-elle à s'exciter. 
"Maxime, mais où diable étais-tu? On s'est fait un sang d'encre pour toi... hum, 
mais je vois que monsieur a un peu chaud... " renchérit Manue en me donnant 
un tee-shirt. 
"Non, les filles, ce n'est pas ce que vous croyez..." Je ne vais quand même pas 
tout leur expliquer, je suis bientôt un adulte, donc je fais ce que je veux quand 
même... 
 
 
Je me dirigeai vers ma chambre, tandis que mes sœurs me suivaient toujours, et 
ne s'arrêtaient pas de parler et de me poser des questions. Je passai par la salle 
à manger... 
 
 
"Bonjour Max... quoi? !Je suppose que je ne dois pas te demander pourquoi tu 
es torse-nu et où tu étais tout hier? !" 
"Oui, c'est ça, papa, merci, je vais bien..." 
"C'est le principal..." 
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"Quoi? !" s'étonnèrent les filles 
"Tu nous interdis de sortir pour des mauvaises notes, et quant à Maxime, il 
s'absente pendant plus de 24 heures, et ça ne te fait ni chaud, ni froid..." s'énerva 
Fannie 
"Mais..." 
"C'est de la discrimination féminine, il y a des lois qui interdisent cela..." 
"Mais je..." 
"Je ne sais pas si on peut vraiment y faire quelque chose, tous les hommes sont 
comme ça..." 
"Oh et puis ça ne sert à rien de discuter avec des adolescentes. D'ici demain, 
elles auront oublié ce qui vient d'arriver... hein, Erasme?" 
"Miaouw!!!!" 
 
 
Ouf ! mes sœurs s'étaient attaquées à mon père. J'allais être libre pendant un 
bon moment. Je sais : vous devez penser que je suis méchant envers elles, mais 
ça se voit que vous ne les connaissez pas. Elles sont très gentilles toutes les 
deux prise séparément, quand vous les réunissez cela forme un véritable 
volcan!!! 
Je me couchai sur mon lit, les yeux rivés vers le plafond, puis sur le chapeau de 
Sabrina... je le fixai... 
 
 
"Tu l'aimes Maxime?" dit Fannie qui apparut juste à côté de moi sur le lit... elle 
avait dit cela avec tellement de douceur... 
"Mais combien de fois faut-il que je te dise de ne pas utiliser tes pouvoirs pour 
faire ce genre de chose..." 
"Excuse-moi..." Elle était là couchée à côté de moi, avec des larmes prêtes à se 
déverser... 
"Non, excuse-moi, je ne voulais pas te dire ça, c'est juste que... oui, j'aime 
Sabrina... ça se voit tellement que cela?" 
"Oui, depuis le premier jour où tu nous en as parlé, j'ai tout de suite su que tu 
l'aimais..." 
"Vraiment ?" 
"Oui, tu en parlais avec tellement de sincérité et de souplesse... tu as de la 
chance de l'avoir, tu sais?" 
"Oui, je sais. Elle a failli partir pour les Etats-Unis, mais, juste pour moi, elle a 
refusé d'aller rejoindre ses parents..." 
"Ah oui ? Et ben dis donc, elle t'aime vraiment beaucoup..." 
"Oui et moi aussi je l'aime énormément..." dis-je en refixant le chapeau fixé au 
mur. 
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"Manue, elle, disait que tu aimais Pamela, mais moi je suis restée convaincue 
que c'était avec Sabrina que tu resterais. Vous deux, vous semblez tellement... je 
ne sais pas comment le décrire... quand vous êtes tous les deux, il y a de la 
magie dans l'air..." 
"C'est tout à fait ça!!!!" Je n'arrive pas à le croire, j'étais en train d'avoir une 
discussion censée sur mon amour pour Sabrina avec ma petite sœur… 
"Je te conseille quelque chose : c'est de ne jamais la lâcher. Des filles comme 
cela, il n'y en a pas beaucoup, et puis de toute façon qui serait assez fou pour 
laisser tomber le plus gentil de tous les hommes de cette terre ?..." Etait-ce un 
compliment ? 
"Tu le penses vraiment, Fannie?" 
"Oui, du plus profond de mon être, Max..." Elle avait les larmes aux yeux 
tellement cela lui touchait, je n'aurais pas pensé qu'elle était si émotive... comme 
quoi on découvre une facette des gens tout le temps dans sa vie... même quand 
ils sont tout proches de nous… 
"Je t'aime très fort Fannie, tu le sais?" 
"Ah oui?" 
"Oui, très très fort..." lui dis-je d'un air déterminé et tellement sincère... 
"Moi aussi, je t'aime fort, Maxime..." dit-elle avant de me prendre dans ses bras 
et de laisser couler ses larmes. 
"Ne pleures pas, voyons..." 
"Si, je suis tellement contente que tu aies trouvé quelqu'un avec qui tu te sentes 
bien..." 
"Je suis sûr que toi aussi tu trouveras quelqu'un qui prendra autant soin de toi, 
que moi de Sabrina, tu es une fille extraordinaire, ma petite Fannie. Sache que 
je serai toujours là pour toi..." 
"Merci beaucoup Maxime..." Elle me remercia en me déposant un bisou sur la 
joue. 
"Eh ! Mais c'est pas juste ! Il y a des câlins ici, et je ne suis même pas 
conviée ?..." dit Manue en entrant dans ma chambre. 
"Viens te joindre à nous!!!" proposais-je. Manue ne se fit pas prier, et hop ! elle 
se mit sur ma gauche, tandis que Fannie était à droite. C'était la première fois 
qu’on se retrouvait tous les trois dans une même pièce sans se battre. 
"Vous racontiez quoi, en mon absence ?" dit-elle curieuse et voulant s'intégrer 
dans le discours. 
"Et mais tu pleures, Fannie ?" 
"Non, je vais bien, ne t'en fais pas, je disais juste que j'étais contente d'avoir un 
frère comme Maxime avec nous..." 
"Oui, tu as raison, je l'adore!!!!!" dit-elle en me serrant fort dans ses bras, et 
bien dis-donc, aujourd'hui c'était journée émotion... 
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Et hop ! les deux filles me firent un bisou quand mon père rentra... 
 
 
"Et bien, dites-donc, ce n'est pas le moment des câlins, mais que dis-je! C'est la 
première fois que je vous vois tout calme, tous les trois. Attendez, ne bougez 
pas, je vais immortaliser cela... » 
"Ok!!!!" Avons-nous dit en même temps avant de rigoler. 
 
 
Mon père alla chercher l'appareil photo et en attendant, j'expliquai à Manue à 
quel point j'aimais Sabrina et qu'elle voulait partir au début mais qu'elle ne 
partait plus... 
 
 
"Eh bien, Max, je peux te dire après tout cela que Sabrina est une fille 
extraordinaire. Elle a vu qui se cacher sous le garçon timide, gaffeur, indécis, la 
grande personne que tu étais, et la taille de ton immense cœur..." 
"Cela me touche beaucoup ce que tu me dis, Manue... je t'aime tellement, je sais 
que je ne te le dis jamais, mais aujourd'hui, je dois le crier sous tous les toits..." 
"Et moi? !" dit Fannie qui voulait aussi son bisou et son câlin. 
 
 
A ce moment-là mon père rentra dans la chambre, et nous demanda de prendre 
des poses, ce que l'on fit avec plaisir... 
Les filles en train de m'embrasser, de me serrer fort dans leurs bras, moi leur 
faisant des oreilles d'ânes, elles faisant la même chose, et puis des photos avec 
mon père aussi bien sûr, car il aimait prendre des photos, mais il fallait qu'il 
soit sur certaines, quand même... 
Et voilà qu'on était à quatre dans mon petit lit... on entendait les craquements, 
mais on s'en fichait, on n'avait jamais été aussi proches et réunis, et cela était 
un instant magique... 
Je compris alors ce que Sabrina décidait de refuser. Je décidai d'aller la voir 
en début de soirée... 
 
 
"Bonsoir Sabrina..." dis-je en entrant chez elle. 
"Maxime, ça va? J'allais justement t'appeler pour te demander si tu voulais 
qu'on se voit..." 
"Quelle coïncidence !... " 
"Qu’y a-t-il ? Ca ne va pas ? Tu fais une drôle de tête..." 
"Non, non, je vais très bien..." 
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"Ah tant mieux, reste pas dehors, il fait froid, rentre!!!" Elle me tira 
littéralement dedans. 
 
 
On s'installa sur le canapé, elle me servit un soda puis alla se servir un alcool. 
Mais quand elle me vit, elle décida de prendre un autre soda... 
 
 
"Dis-moi Maxime, je suis désolée de t'avoir enfermer tout à l'heure, mais 
Pamela voulait absolument que je ferme la porte à clef et je ne pouvais pas lui 
faire éveiller des soupçons, enfin tu vois ce que je veux dire... mais comment as-
tu fait pour sortir ?" Oups, je n'allais pas lui dire que je m'étais télétransporté... 
"Ah, ben, je... j'ai réussi à trouver une fenêtre ouverte... et avec Pamela vous 
avez fait quoi ?" dis-je pour changer de sujet. 
"Oh ben, rien de spécial, je lui ai raconté que je songeais partir pour les Etats-
Unis, mais finalement je préfère rester..." 
"Aujourd'hui, j'ai pris vraiment conscience de ce que le mot famille voulait dire, 
et sincèrement Sabrina, je trouve dommage que tu sois si éloignée de tes parents 
qui te manquent atrocement. Tu les aimes et c'est normal que tu ailles les 
rejoindre..." 
"Mais Maxime..." 
"Je sais que tu veux rester pour moi, cela ne me gène pas, mais le fait est que je 
me sens un peu... je ne sais pas comment l'expliquer, c'est comme si à cause de 
moi, je t'empêchais d'être avec tes parents. Je ne veux pas être une telle 
personne, mais dans un autre temps, je ne veux pas être éloigné de toi..." 
"Tu as fini ?" dit-elle en me coupant à son tour. 
"Oui, excuse-moi..." 
"Tu es tout excusé... Laisse-moi t'expliquer Maxime. Pendant toute ma vie, j'ai 
cherché qui j'étais vraiment, un garçon manqué, une rebelle, une fille à papa, je 
n'ai jamais su. Mais le jour où je t'ai rencontré, cela m'a tellement bouleversée. 
Tu m'as tout de suite comprise mieux que quiconque, même mieux que mes 
propres parents, rien qu'en m'ayant vu pour la première fois... après nous ayons 
développé une certaine amitié qui ne cessa de grandir, et avec une estime de 
moi-même que je ne pensais pas comme ça, tu m'as tellement apporté. Et 
maintenant que l'on est ensemble, je ne veux absolument pas te laisser tomber, 
bien au contraire, j'ai envie de partager le plus de moments fabuleux avec toi... 
même si avec Pamela cela sera difficile à lui dire, je suis convaincue de faire le 
bon choix. Et de toute façon, ce n'est pas comme si je ne verrai plus mes 
parents. Enfin, tu sais, on dit que les Etats-Unis à cette époque de l'année, c'est 
pas terrible..." rigola-t-elle en prenant son verre et en me proposa le mien… 
"C'est vraiment beau ce que tu viens de dire, tu sais..." dis-je avec comme une 
boule dans l'estomac. 
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"Merci, Max. Et tu sais quoi ? Le plus fabuleux dans l'histoire, c'est que tu n'es 
pas comme je le pensais. Tu es encore mieux, tu te soucis de moi au point de 
vouloir que j'aille auprès de mes parents, et cela je t'en remercie. Mais moi, je 
préfère rester ici avec mes amis et avec mon chéri... Trinquons..." dit-elle, grand 
sourire avant de passer son bras sous le mien. 
"A notre amour..." 
"A notre amour. Oui, je t'aime Maxime..." 
"Je t'aime Sabrina..." On s'échangea un doux baiser... 
  
 
 
 
 
  
 


